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Tourcoing 
AajMrerM, ludi 17 jnia : 

HttM «e *«Uc: » à 12 h et 14 à 17 h. 
Caisse «"Epargne: » h. 30 » 11 h. 30 et 

14 h. à 1« h. 
B a i n : » h à 11 h 30 et 14 h. à l t h. 30. 
«Mbtlsghèejne communale: t h. * 12 b. et 

14 h. * 1» b. 
Toan la t de nelciaue: S h à 13 h. 
Marché du Centra: • b. à 13 b. 

LES FOIRES AUX PLAISIRS 

Feu favorisées par le tempe, les aer-
mesasa des paroisses Salnt-Jean-Baptlste 
et du Sacré-Cœur ont reçu cependant la 
visite de nombreux paroissiens et amis des 
ouvras: trace à l'Ingéniosité des organisa
teur* qui tirèrent des salles d'oeuvres le 
meilleur parti, lea comptoirs furent Ins
tallés malgré tout, et la bonne humeur ne 
cessa de régner dans les vastes locaux de 
la rue du Rhin et de la rue du Touquet. 

Au prix d'un gros sacrifice, lea Amlca-
iistes de ls rue du Rhin s'étalent assuré le 
concours du célèbre fakir transformiste 
Indoustanl-Ki-S'Chang. de retour de Lon
dres, où 11 avait assisté aux fêtes du Jubilé 
royal. Il est Inutile de dire que le célèbre 
fakir obtint un Immense succès et que les 
tours qu'il exécuta a"Vec beaucoup d'adresse 
produisirent une profonde Impression sur 
les spectateurs Le fakir sera encore S 
Tourcoing aujourd'hui et recommencera 
ses expériences ce soir à 17 heures. 

L'activité fébrile qui régna toute l'aprés-
mldl, et même la soirée au Cercle Salnt-
Jean-Baptlate. rue du Touquet. est une 
preuve que la kermesse paroissiale atteint 
chaque fols son but. Il est vrai que M. 
l'abbé Bonnel, qui en est l'animateur, sait 
s'entourer toujours des dévouements en
tiers et désintéressés, des Jeunes gens et 
des Jeunes filles, des hommes et des dames, 
et chacun met toute son àme à liquider 
les produits de ses comptoirs en essayant 
d'en retirer le plus de bénéfice possible 
pour les œuvres qui nécessitent tant d'ar
gent. 

adressée a un ami et à envoyer en cas 
d'accident. 

Il a été transporté dans une maison voi
sine, où on le ranima avec des soins éner
giques, puis ensuite à l'hôpital. 

Soulagement immédiat 
pour qui souffre de l'estomac 

30 VIOLENT. — Samedi vers 
agents ont appréhendé, rue des Clnq-Votea. 
Henrt Montegnte. 45 i iu , mécanicien, qui. 
se trouvant en état d'ivre*»*, avait battu 
sa fsmm ?. demeurent rue de l'Union, ba
raquement 101. 

VERBF HAUT. — A l'entrée du cime
tière, samedi so.r. Marie Oekuydt. 41 ans. 
demeurant 130. rue de Lille, faisait du 
tapage. Dea agenta vinrent la cueillir et 
lui donnaient un abri momentané pour la 
mettre à la raison. 

les troubles du sanf et toutes les 
digestions. Cest donc en prenant des tisanes que 
vous chasserez vos brûlures d'estomac et Isa 
oppressions «ni vous rendent chaque repas si 
pénible. 

Mais les tisanes que vous préparez chez vous 
sont tout a fait insuffisantes. Employez à leur place 

d e s I quelque chose de plus radical, de plus efficace, 
remplsces-les par un extrait concentré contenant 
les principes actifs d'une grande variété de plantes. 

Au repas, une cuillerée de Tisane Concentrée 
des Shakers, extrait concentre liquide, d'un tout 
agréable, mêlée à votre boisson, eau ou vin, vous 

digestion facile et un soulagement 

MOUVAUX 
L'ASSEMBLÉE GENERALE 

TRIMESTRIELLE 
DE LA SOCiÉTÊ « LE DRAPEAU » 
La société des anciens militaires « Le 

Drapeau » a tenu hier dimanche a 17 h. 
en son siège. Café ;le l'Harmonie, rue de 
Lille, son ansiniole.- genér-.le trimestrielle, 
sous la présidence de M. Louis Maes. pre
s s e n t actif, entoure des membres de la 
Commission. 

Après ur.e c sues ris d.: prés.tlent sur 
l'union qui règne toujours si cordialement 
entre les membres de la société. M. Ci. 
Flament. secrétaire-trésorier, donna lec
ture du rapport moral et financier du 
groupement e* eSafUsSs plusieurs questions 
d ordre intérieur lurent envisagées, no
tamment ia partie.pation de la société a 
la tète nationale du 14 Juillet. 

Après le ti-age de la tornheia hnr.ituellc, 
sociétaires se trouvèrent rassemblés 

La Tisane Concentrée de* Shakers est le trai
tement le plus rapide et le plu, efficace contre 
tons les maux d'estomac Elle aide le suc gas
trique à disérer les aliments Elle stimule aussi 
les fonctions de l'intestin qui est nettoyé, désin
fecte aussi est-elle un laxatif idcal pour la 
femme si sujette à la constipation. 

Essayer, des aujourd'hui ce remède simple, ra-
dcal, «t vous verres disparaître cette peur des 
maux d'estomac qui vous empêche de manger 
normalement. 

Ne cèdes plus s ces appréhensions, mantes de 
bon appétit et tout vous profitera. Demandez 
danMoutes les pharmacies la TISANE CONCEN
TREE DES SHAKERS 141.10 le grand flacon 
(La dose étant faible, le coût est netliteableJ 

cations militaires sont Invitées à faire éta
bli! dés maintenant leur dossier à la Mairie, 
munies des pièces suivantes - livret de fs-
r ille. quittance de loyer, certificat, de 
salaires des membres de toute la famille qui 
tri vaillent. Dernier délai pour le dépôt de 
car demandes : S Juillet 1935 

UNE REUNION DU CONSUL MUNICIPAL. 
— Le Coniéll municipal as réunira demain 
n.ardl 18 Juin, t U n . 

LA TOURNEE DU PERCEPTEUR. — ! e 
Percepteur fers as tournée habituelle ae-
ma'n mardi l t Juin, et se tiendra à la Mai
rie, de « à 10 b. 

LA CONSULTATION DES NOURRISSONS 
aura lieu Jeudi prochain 20 Juin, à 14 b. M 

LILLE 

LA MESSE DE PRÉMICES 
DE M. L'ABBÉ DUQUESNE 

Hier dimanche, à 10 heures, en l'église 
Sainte-Anne. M. l'abbé Marcel Duquesne. 
qui «vaut été ordonné prêtre ia veille, par 
S Km. le cardinal Llénart. évéque de Lille, 
a célébré sa messe de prémices. Le nou
veau prêtre était entouré de ses parents et 
de nombreux amis qui avalent tenu a 11' 
conduire en escorte de la Maison Saint-
Psul à l'église. Celle-ci. grâce à des de-
vouements multiples avait reçu une déco
ration soignée. M. l'abbé Lefebvre, curé de 
la paroisse, assistait le Jeune prêtre à 1 au
tel, et M. le chanoine Mouquet. doyen du 
décanat de Notre-Dame prononça l'allo
cution de circonstance. La Chorale mixte 
paroissiale, sous la direction de M. Depoor-
tère. Interpréta les chants liturgiques 
Après la cérémonie le nouveau prêtre reçut 
les félicitations des paroissiens en la salle 
d'oeuvres paroissiales. 

L'AUDITION DU CONSERVATOIRE 
Rarement nous avons assisté à une ma-

nlfsststlon artistique ne comportant au 
programme que des... artistes en herbe et 
qui eut un succès aussi grand, aussi com
plet que celui d'hier au Conservatoire. 

La salle était trop petite pour contenir 
la foule des parents et des amis des exécu
tants, venus en Juges ou en curieux, pour 
assister, en quelque sorte comme un Jury, 
a l'examen de la formation artistique des 
jeun-s éléments de notre Conservatoire 

Cette idée «te M Nlverd a été bien 
s-cueillie, et la formule est lancée; 11 faut 
ispérer maintenant que le distingué di
recteur de notre Ecole de musique, nous 
( onnera de tempe à autre des auditions 
rte ce genre, qui en définitive sont de pré
cieux exercices pour les élèves. 

et décédés. Elle a été célébrée par M. 
l'abbé Callewaert, vicaire. 

Après l'évangile. M. le curé a adressé 
une touchante allocution aux Sauveteurs. 

Après la messe, la Société, au son d'en
traînantes sonneries, a effectué une pro
menade dans les rues de la commune, et 
a rendu visite à plusieurs de ses mem
bres cafetiers. 

Le banquet traditionnel a eu lieu S 
14 h. 30, au siège de la société • Hôtel 
des Trois Rois >, place de la République. 
Il réunissait environ 150 convives. 

La table d'honneur était présidée par 
pour prendrè"part.'«fo'nïa vieille coûïu- i M - R o b e r t De*camps. conseiller général du 

» quelques bonnes parties de cartes I N o r < 1 . "">'" d e ' 
très Jeux. 

Linselles et président 
d'honneur des « Sauveteurs », entouré de 
MM. Emile Boutry, présldent-comman 

LES ANNONCE* à paraître dans le . d m n t l a société: Désiré Desmarécaux; Paul 
t être | Lemille et Eugène Leurldan. adjoints au Journal de Roubaix > peu 

tmises chez M. Breyer. imprime 
i Alsace-Lorraire. 

58, rue 

HALLUIN 
Au jour d hui, lundi 17 juin : 

Second innr de U du casse : Dans la ma-
tuée , grande bradeite dans le Centre 

Pharmacien de service : M Emile Gr\y»ï. 
place de I Eglise 

Service de la Mairie : Bureau de l'Etat -
Civil, ouvert de 9 à 12 h 

Foyer de la Paiir: Concert-apéritif de 11 a 
13 h : bal de famille à 18 h 

Maison des Syndicats libres : Concert-apé
ritif de 11 à 13 h. 

Familial-Ciné, rue des Eco:es : Séances à 
15 h J0 et à 19 h. 

LA DUCASSE 
Hier dimanche s'est ouverte la 

cl'Kalluui. La matinée et les pre 
heures de l'après-inid 
mauvaises. Quelques at 

Bazells et Debaye. vice-présidents 
de la « Société Philharmonique » : Léonce 
Roussel, président de « L'Orphéon Lln-
sellols », etc... Nous avons en outre noté 
la ""présence d'un bon nombre de conseil
lers municipaux, ainsi que des représen
tants dés diverses sociétés locales. 

Au dessert, M. Emile Boutry a remercié 
M. le maire, ainsi que les différentes per
sonnalités de la marque de sympathie 
qu'ils témoignaient a la société, en parti
cipant aujourd'hui au banquet. Puis 11 a 
dit la confiance qu'il plaçait toujours 
et en toutes circonstances, dans le coura
ge, l'abnégation et le dévouement des 
« Sauveteurs ». • 

M. le Maire a pris ensuite la parole et 
a fait un bel éloge du dévoué président 
et de la société qu'il dirige si bien. Il 
exprime eux « Sauveteurs > la sympathie 
et l'admiration qu'éprouve à leur égard 
la population tout entière, pour le rôle 

ont été p lutôt ' qu'ils remplissent dons la commune. Puis 
ses sont tombées " envisage l'occasion où il sera fait appel 

pouvaient faire craindre un Insuccès , a u x « Sauveteurs » pour l'organisation 
complet de cette fête si populaire Fort d e l a défense contre le danger de bom-
heureusement. le temps s'est mis au beau. ! bardement aérien. Il a confiance en eux 
si bien que la fin de la Journée a été j sachant qu'ils accompliront leur tache, 
gratinée des rayons du soleil. Le soir. ! '* cas échéant. M. le Maire a terminé en 
l'animation a été vive dans le centre de ' formant des vœux pour la prospérité de 
la ville. | la Société. 

Signalons que le matin, la société de I Après quoi, quelques chansons ont été 
musique « La Philharmonie > s était fait | Interprétées par plusieurs membres, qui 

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DE LA MUTUELLE FAMILIALE 

Hier dimanche, à 11 heures, en son 
siège. 9. rue des Jardins, la Mutuelle 
familiale de Lille a tenu son assemblée 
générale - sous la présidence de M. Max 
Descampa. 

Dans son rapport moral. M"" Debrll. 
secrétslre générale, montre la marche 
ascendante du groupement, qui compte 
à l'heure actuelle 39 973 membres et 
8.524 sympathisants Elle Indique ensuite 
l'activité bienfaisante de la Mutuelle 
familiale envers les mutualistes chômeurs. 

Après un exposé de la situation finan
cière par M. Lessge. trésorier. M. Husse-
not. commissaire général, donne lecture 
de son rapport sur la mutualité et les 
assurances. 

Invité à parler au nom de la Fédéra
tion et dea unions de secours mutuels 
du Nord de la France dont 11 est le pré
sident. M. André Wallaert donne alors 
lecture d'un rapport technique très docu
menté sur le système de répartition et 
de capitalisation des fonds des assurances 
sociales que menaçaient certains projets. 
Mala cette menacé semble être définitive
ment écartée. 

tcutvaf 
Buueït 

EYIANCACHAT 

AVANT CONCERTS 
POUR LA BRONCHITE, L'ASTHME 

DÉBUT DE TUBERCULOSE 
lt roi des remèdes est le BRONCHOSOL. 
En vente à la P h " 8CARCEZ. HEB8EAI X. 
(Terminus Tram B) . 33900 

Concerts et Spectacles 
Le • Joarmal «e Beskaux a m faraatll pas 

LUNDI 17 JUIN 1935 

T. S. F 

LILLE 
11. KI..W. — Cette semaine, reprise de : 

< Le Chemin du Paradis ». 33707 

dalle Sainte'Cérile ZZZZÏ* !*. 
T. 344.00 - TROIS BALLES DANS LA PEAU 
avec le- regretté Jean Angelo. - BLANCO. 

•
CAS IN 

Knt'HA'.X 
Matinée 3 heures soirée » h. SO a 

CLEOPATRE, 
.Hôtel du libre échange 

c rernamlcl, R. i'ordy et Lart|i.«-tfl 
Vendredi : Marcelle Chantai et r'rriiaii.l 
• ravey dans ANTOMA. romance hon

groise, et Le iii>s(crieux Monsieur X.. 

C O L I S ÊE 
Vl: «ér*èTééeé J: 

1 3 heure» H heure» iii RSJ 

DEl'X liKAMI.S H U I S 
Claudette COLBER1 dans 

CLÈOPATRE 
•

l'I.ltNAMilX dans Q 

'.'Hôtel du libre échange B 
CINEMA NOËL £TT,-

itendr été chale applaudi: 

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DE LA « SAINT-MÉDARD » 

La Société de Secours mutuel* * 

LE CONCERT DE L'ORPHELINAT 
Ce n'est Jamais en vain que les Soeurs 

d' charité font appel a la générosité de la 
population quand i! s agit de leurs orphe
lins: aussi c'est devant une belle assis
tance que s'est déroulé le concert organise 
au Poyer Notre-Dame, au profit de la Co
lonie de vacances de l'orph-iltnat. Après 
un gentil monologue, on assista à la re
présentation d'une comédie spirituelle, 
dans laquelle le caractère d une « petite 
Jeune fille moderne » était mis en vedette 
par M"" Rosnu, Dewlnter, Devos et Nadry. 

Après l'exécution d'un chant patrioti
que, par le cheeur des orphelines, et celui 
d'une partition intitulée: < La femme du 
pécheur». Interprété par M1" Lucas, ce 
fut la production du drame de « La combe 
aux oiseaux ». dont tout ce i>etit monde 
se tira à merveille, et à la satisfaction de 
tous les spectateurs. 

en légl ise Salnt-HIUlre: elle 
terprété d'excellente façon, les 
morceaux de son répertoire, sous i 

la direction de son chef. M. Arthur Defer. [ 
Aprèsé la messe, la société a effectué une i 

promenade en ville. 
La deuxième Journée débutera ce ma

tin par une grande braderie qui se tiendra ; 
dans le centre de la vil!-. Elle attirera | 
walsembUblement de nombreux curieux j Saint-Médard » a tenu dimanche soir, à 
et obtiendra, si le beau temps la favorise. 17 h. 30. eon assemblée générale annuelle, 
le succès des années précédentes. Elle a eu lieu dans la salle des fêtes de 

l'Hôtel du < Grand Logis ». place de la 
LA RÉCEPTION République. Une centaine de membres 

r»F m I A F B i T F P N F I I p „ étalent présents. 
l i t « L/t r r . A i c . r t n i c . L L t » L'assemblée s est ouverte sous la pré-i 

L'Administration municipale avait orga- sldence de M. Robert Descamps, conaell-
nisé samedi soir une réception en l'hon- i e r général et maire de la commune et \ 

La Fraternelle » qui ae M. Léonce Roussel, président, entourés \ 
de Strasbourg les des membres dé la Commission 

PAS-DE-CALAIS 
Une femme eit gravement blessée 

par une auto , à Mcnin-Liétard 
Samedi, vers 17 h., une auto conduite [ 

par M. François Colllot. se dirigeait vers 
Arraa quand une femme qui se trouvait 
sur le trottoir en compagnie d'une autre ) 
personne. descendit brusquement la 
chaussée et vint se Jeter sur la voiture 

La victime, Mme Agnès Bowleck, 29 ans. 
fut relevée grièvement blessée et con- j 
dulte d'urgence à l'hôpital. 

Une Jeune cycliste 
est renversée par une auto , i Calais : 
Une Jeune cycliste. Mlle Louise Laurent. ' 

14 ans, revenait S bicyclette de son do- \ 
miellé de son travail quand en traver- | 
sant la route elle fut tamponnée par une 
auto et sérieusement contusionnée a la i 
face et à la tète. 

Jnnfftoy. 76 
iT 143.591 

Matinée à 3 heures — soirée à X h. 
Claudette COLBERT dans 

C L È O P A T R E 
Kernandel et Larquev dans 

L'HOJTI OU LIBRE ÉCHANGE 

HIPPODROME H H 
3 heure» Soirée X l i ^ B 

PRIX TRÈS REDUITS 
itlnée 3 heur 

voin serez placé aux première» 
Au pioaramme • LKS :i DK LA MAKIM-: 

et I.A VOIfc SANS I>ISC}I I 

leleptu 
3-81 

; Matinée à .1 h. pri 
OLYMPIA..,,,?:;;,,,. 

tluits. Soirée H II. 

TROIS DE LA MARINE 
|Orand film gai avec Armand Bernard 

I.A M M SANS DtstJI K 
Superproduction dramatique 

La vict ime du drame de Lens 
est m o r e 

M. Charles Delengalgne. 62 ans. l'en
trepreneur de transport en commun de 
Lena, sur qui sa femme, née Marie Le
roy. 58 ans. tira une balle de revolver 
dans la nuit de Jeudi à vendredi, est dé
cédé a l'hôpital de Lens samedi. 

La balle qu'il avait reçue et qui put 
être extraite lui avait perforé entièrement 
le foie. 

succès que nous avons signalés. Lecture a été d'abord donnée du pro-
A 1» h., la société a été reçue dans_ la cés-verbal de la dernière assemblée, qui I 

a été approuvé. Puis le dévoué secrétaire-
trésorier. M. Antoine Vcrauin. a fuit un I 

itéressant rapport sur la situation mo 

salle des mariages, à la Mairie, par M. OU 
bert Declercq. maire, entouré du Conseil 
municipal. 

M :_ l e , . M a ' . r e . * P 8 t d i t h<'.ur'"ux d f rec».T.?!r r'aïë'et f înancièrede i l société, ta sltua-
nclére s'avère excellente, pui: féll-la société victorieuse cl de pouvoi 

citer. Il a complimenté de ces 
Verklndère. président, ainsi que !c chef. 
M. Georges Vanmeerhaeghc. M. Declercq a 
termine en assurant la société de l'entière I £ f ù n a n l m i t ë 
bienveillance de la municipalité c» en 
foimant des voeux pour !,a prospérité. 

M. J -P. Verkindere. au nom de la so
ciété, a remercié l'Administration de ia 
générosité d.vit elle a fait pret-.ve envers 
« La Frater ieUe ». 

Le chef. M. Vanmeerhaeghe. a également 
exprimé sa gratitude. Puis un vin d'hon-

que les comptes accusent un excédent de 
recettes des plus appréciable. Le rapport 

été accueilli avec faveur, et approuvé 

Chacun doit respecter la propriété 
de tous 

Les fleurs qui ornent nos squares et nos 
Jardina sont la propriété de tous les Tour-
quennois. qui peuvent les admirer et les 
contempler au passage. Toutefois leur 
liberté ssrréte et finit là ou commence 
celle du voisin. C'est pour l'avoir oublie 
qu'Edmond Barbe. 25 ans. demeurant 49 
rue de l'Eplnette, et Alphonse Barbe, son 
père, 56 ans. demeurant 19, rue Desur-
mont, furent gratifiés d'un procés-verbal. 
Tandis qu'ils cueillaient des fleurs au Parc 
public, ils furent surpris par le garde. A 
l'observation de ce dernier ils répondirent 
par l'outrage et seront pour ce fait pour! 
suivis devant le Tribunal de simple police. 

t u r é t é 
La socitté a ensuit? donné un concert 

sur la place Ue l'Egl.se. cancert au cours 
duquel cilc a fait'er.teiMl.-e !e» morceaux 
r?:écutes au concours. L/»s musiciens ont 
été très applaudis par l'assistance. 

U a colporteur est ramassé mourant 
Dimanche matin, des douaniers ont dé

rouvert dans une briqueterie de la rue des 
Trols-Plerres. un homme, couché sur le 
sol et paraissant ne donner aucun signe 
de vie 

Il s'agit d'un colporteur. M Armand 
Fischer. 27 ans. originaire de Versailles, et 
domicilié SA. rue Saint-Georges, à Paris. 
Le malheureux set amputé du bras Han
che et ne possédait sur lui que 15 cen-

C'HEZ LKS COMBATTANTS — Aujour-
r.I-.ui lundi à l'ocentan de la ducaise. un 
Eiand bal de famlMe aura lieu S 18 h . dans 
1- salie des Anciens Combattants, au Fo,-, r 
dt la Paix, rue Emlle-Zoli. 

LINSFLLES 
LA FÊTE ANNUELLE 

DES « SAUVETEURS » 
Hier dimanche, la vaillante société de 

pompiers < Les Sauveteurs » établie à 
l'Hôtel de» Trois Rois, place de la Répu
blique, a célébré avec l'entrain accoutu
mé, sa fête annuelle « La Saint-Mamert ». 

« Les Sauveteurs » que préside avec 
tant de dévouement et d'autorité. M. 
Emile Boutrv. se sont réunis en leur local, 
à 9 h. 45. pour se rendre ensuite, précédés 
de leur drapeau et de leur clique, en 
l'église paroissiale, où. à 10 h. 15. la 
«rand'messe a été chantée à l'intention 
des membres actifs ou honoraires, vivants 

M. Léonce Roussel a pris ensuite la pa
role pour remercié les membres d'être 
venus si nombreux. Il les engage à tra- J 
valUer au recrutement de nouveaux mem- . 
bres, et leur demande d'exercer surtout , 
leur action parmi les Jeunes, auxquels il I 
serait désirable de faire connaître les i 
précieux avantages que procure à ses 
adhérents « La Salnt-Médard ». 

M. Roussel salue ensuite M. Robert j 
DaacMBpa et lui dit sa gratitude pour 
rintérftt généreux qu'il porte à la société. ; 
Il remercie en lui l'administration muni
cipale qui. chaque année, accorde une 
subvention À la Mutuelle. M. Roussel ter
mine en formant des vœux à l'intention 
de M. le maire. 

M. Descamps, dans une aimable et cor
diale allocution, remercie M. Roussel puis ( 
se déclare heureux de constater combien , 
l'esprit de la mutualité est en honneur 
dans la commune et en particulier au 
sein de « La Saint-Médard ». Il félicite 
ensuite la Commission du dévouement 
qu'elle apporte dans l'administration de 
la société à laquelle 11 promet son appui. 
Il conclut en formant des vœux de pros
périté pour < La Salnt-Médard >. 

La réunion s'est clôturée par une belle 
tombola dotée de nombreux lots, parmi 
lesquels plusieurs Importants, offerts par 
MM. Descamps et Roussel. 

BONUUES 
LES ALLOCATIONS MILITAIRES. — Les 

[«milles des Jeunes gens du 2"" contingent 
c . la classe 1934 et ajournés des classes 
r lécéc'ente'j Inco.-porables en octobre pr3-
cï-i.in susxtptlbles de bénéficier des al l j -

L'iode soulage 
les "sanguins" 

Régulateur exemplaire de la circulation, 
décongestionnant et antisclérosant de 
premier ordre, l'iode est le médicament 
qui convient — et qui réussit — le mieux 
aux sanguins, congestlfs, pléthoriques. 
pMérloscléreux qui volent leurs troubles 
s'aggraver en cette saison. Témoin cette 
observation : 

M. L..., 51 ans, souffre de palpitations. 
a ébloulssements. de migraines. Visage 
rouge. Tension artérielle élevée : 22. Il 
pi end de la Vasculose Cocset liode non 
toxique). En une semaine, le visage de 
M L... est moins congestionné. Le traite
ment est continué pendant un mois, au 
bout duquel migraines et palpitations ont 
d:?paru. La tension revient vers la nor
male : 18. M. L... dit qu'il se sent alerte 
et dispos (Observation 135). 

La Vasculose Cocset. à base d Iode 
stabilise par des extraits végétaux. e,t le 
spécifique parfait et toujours bien toléré 
de tous les troubles de la circulation : 
artériosclérose, varices, hémorroïdes, hy
pertension, e t c . . Toutes pharmacies : 
10 fr. 60 le flacon : 16 fr. 95 le double 
façon. ' 3!903d 

SOMME 
La caissière de la Fédérat ion 

départementale 
des Soc ié tés de secours mutuels 

avait dérobé 2 0 0 0 0 0 francs 
Sur plainte déposée paT la Fédération 

des Sociétés de Secours mutuels de la 
Somme qui se trouvait victime de détour
nements, un Inspecteur des finances vint 
examiner les livres et ne tarda pas à 
découvrir le pot aux roses. 

La caissière. Mme Oambert, domiciliée 
14, rue Marguerlte-Hémart-Ferrandler, a 
Amiens, reconnut sa culpabilité et avoua 
qu'elle avait détourné 200.000 francs. 

Cet argent avait été employé par elle 
afin d'acheter des marchandises que son 

Maison des Tramwavs « I ' I . 
IIKANKM. Marguerite Moreno dans Lt 
l'OI II:, comédie gaie - LE DAMNÉ, grot 
citante de gangsters 

PONT DES PI ATS 
|Té l 18 13. - Matinée I h. - Soirée 8 h. 

n t l X M M . T H 
| 3 r o i R C'E.NT - si fwmti un million 

PALAIS' D'ËTR — TOI KCOING 
•Kl.s, b DES 6 J D l U s avec l'aulelli 

,>ubo»c et Adrien Lam.v. — AME UK 
'•OssE. Deux grands films parlants. 

CIRCULEZ, CIRCULEZ ! 
ls meilleur « agent de 

circulation »... 
les Pilules Pink 

i Madame, vous paraissez Jeune S 40 ans 
j pfcssés. c est bien, mais pour vous malnte-
; i,li ainsi il faut soigner le sang. C'est à 

lui que vous devez votre Jeunesse, votre 
| activité, votre bonne humeur. Une fem-
| me Jeune, c'est, une femme dont le sang 

circule. 
SI vous voulez conserver votre santé. 

puisez des maintenant à aider votre sang 
I qui va avoir à subir un rude assaut Ne 
! redoutez pas le retour d a g e Prévenèz-
! le Faites une cure de Pilules Pink. 
t Les sels de fer qu'elles contiennent régé-

t erent le sang qui s'appauvrit, le rendent 
, Pulde. pur. Jeune, et aident la nature à 
| r.rcompllr naturellement et sans malaises 
! vue transformation naturelle. Les malai-
: ses du retour d'âge sont évltablcs. Les 
< Pilules Pink les suppriment. 
I Toutes ph"- : 8 fr. 50 la boite. 33902d 

mari, marchand forain revendait. 
M. Pastaud. Juge d'instruction, chargé 

de cette affaire n'a pas encore pris une 
décision. 

Une auto se jette contre un arbre 
près de Sain'-Riquier 

Cn compte quatre blessés 
M. Bourbet. âgé de 52 ans. de Lagny 

(Oise), revenait de Beauqueane avec sa 
femme et ses amis. M. et Mme Daulin, 
en automobile, et se rendait à une pre
mière communion au Hourdel. prés de 
Saint-Valéry. Prés de Salnt-Rlquler. l'au
to dérapa sous ls pluie et fit une em
bardée contre un arbre. 

Les quatre occupants ont été blessés 
sérieusement et furent conduits à l'Hôtel-
Dieu d'Abbevllle 
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RADIO-P.T.T. NORD, LILLE. — • h. M: 
Disques: Danses hongroises n. S et 7, fie 
Brahms. 

11 heures: Relais de Radio-Strasbourg 
P.T.T. 

12 heures: Disques: Californie, pot-pourri 
(XI i Hauntlng blues, fox trot (Rlrscn 
Busse): Taeka hula hlskey duia. fox trot 
(Young Wundllng). 

12 h. 15: Concert organise par l'Associa
tion de Radiophonie du Nord, avec le con
cours de Mme Marcelll-Harson. violoncel
liste et de l'orchestre de la station, sous la 
direction de M. Maurice Soret: King Cot-
ton. marche ( Sousa » : Marthe, ouverture de 
l'opéra-comlque IPlotcw): Orsnada. extrait 
de la « Suite espagnole » lAlbentzi: Sym
phonie n. 1. final (Brahms): Kermesse (Du
rand), Pièces pour voiloncelle et orchestre 
i Bêche i en a) Barcarolle nocturne, b) Pe
tite histoire: La source (DavldorffI, soliste: 
Mme Marcelll-Reraon: Rêve de valse, suite 

! de valses de l'opérette lO Strauss): Ben-
venuto Cetltnl, ouverture de l'opéra de Ber-

I lloz. 
I 13 h. 20: Informations. 
! 13 h. 35: Terpslchore fsntalsie-ballet IL. 

Oanne): Helvétla. poème symphonique 
' iScassola): L'Attaque du moulin, a) Pre-
| lude. b) La guerre, c) Les fiançailles (Bru-

nrau): Le Qrognard. marche (Parés). 
14 h. 30: Relaie de la Station Radlo-Colo-

j nlaie. 
lé heures: Relais de Radio-Strasbourg 

, P.T.T. 
17 heures: Relais de Rennes-Bretagne 
17 h. 30: Causerie universitaire: < Petits 

problèmes grammaticaux ». par M. Ouerltn 
de Ouer professeur de grammaire et de phi
lologie française k la Faculté des Lettres. 

1U heures Deml-heu.e artistique, 
l t h 30: Radio-Journal. 
1* h. 30: Disques 
19 h. 45: Causerie littéraire de M. Warln-

gtuen. proteseeur aerée-é oe l'UnlversiSé. 
i 20 heures. Indication de l'heure. Dlsquea. 
| Extraits de films 

20 h 30 Concert: < Athalle ». ouverture 
. i Mendelssohn t ; Symphonie « La Reine » 

(Haydni: ai Adagio vlvace. b) Romance, c) 
• Menuetto. d) Finale: Quatuor iDvoraki: M. 

Capoulade. M. Dupont, violoniste; M. Ver* 
1 dler, altiste; Mme Marcelll-Herson. violon-
, crlllste: Airs de Chevalier, fantaisie lArrt 

Salsbert); Le petit chat, intermeszo (Lud-
v.ieg Biede). Danse Bosniaque, caardas n. 2 
(1.. Balleroni. Impressions d'Orient (Henri 

1 Rys); a) Par le sentier (Th. Dubois); b) 
Madame Chrysanthème (Messager); c) No-

: tre amour iPsuré). par Mlle Brognlez; Chan-
1 son des abeilles i Flllppucci ) ; Parade des pe

tite lutins. Intermezzo iNosck): Canronetta 
'Liissatoi; Tête droite, marche (Manfred). 

RADIO-PARIS (1.S4I m. t ) . — « h . 45: 
Culture physique. — 7 h : Disques. — 7 h. 
15 Meteo. — 7 h. 45: Culture physique. — 
8 h.: Disques — 12 h. 15: Concert: Carna
val (Suppél; Célèbre gavotte (Lullll: Avril 
• Tostl); Mélodies, par Mme Kerckoff: A ma 

' fiancée; Au loin; La chanson douce et ten-
, dre (Schumanni: La vie est grise: L'ado

rable symphonie iCuviuien; Pierrette (Cha-
minadei. Sarabande iDebussyi. Petite suite 
de concert i Colerldge - Taylor ) : Chanson 
russe iCools); Le Tsarévitch (Lehar); Oui-
tare iDalo): Menuet (Brahms); Les Forains 
(Bergen. Berceuse (Schmlttl: Dar.se bos
niaque iBalleroni. Informations. — 17 h. 45: 
CBUserle maritime. — Il b.; Demi-heure 
artistique — 18 h 30 communiqué agricole 
— 18 h 45 Chronique des livres. — l t h. 05: 
Chronique cinématographique. — 19 h. 20. 
Contes héroïques de Serbie. — 19 h 40: 
Causerie: « Stendhal, romancier ». — 19 h. 
5b: Chronique — 20 h : Concert d'orgue: 
Canzona (Bachl: Prélude (Couperlni: Air 
de l'oratorio de Noél (Bach): Gavotte (Cou-
pertnl: Air d'Elle ( Mendelssohn i : Pièce en 
canon (Dupont). — 20 h. 45 Musique de 
chambre: Quatuor en ut mineur iFauréi: 
La Cloche iSalnt-Saéns): Les Papillons 
( Chausson i ; Le temps a laissé son manteau 
( Debussy i ; Madrigal ( Aubc-i 11 : Passepled 
i Destouches i ; J'étais une faible enfant: 
Accours. Jeune chromls (Bussert; Le bon
net d'une meunière (G. Huei; Septième 
ouatuor (Glasounow): Un garçon de dlx-
luut ans (Tristan Bernard). Disques. 

POSTE PARISIEN (312 m. I). — 7 h. 10: 
Disques. — 8 h. 05: Disques. — 12 h. 05: 
Concert: Les Saltimbanques lOanne); Valse 
i Durand i; La Fauvette du Temple (Messa
ger i; Caprice italien i Tchalkowsky ) : Quin
tette ( Boccherlnl i : La Korrigane iWldor); 
Si mes vers avalent des ailes < Hahn i, Etin
celles (Waidteufel) — 18 h. 30: Cirque et 
niuslc-hall. — 18 h. 37; Disques. — 18 h. 37: 
Chants hébraïques (Mllhaud) — 19 h. 35: 
Manon (Massenet): Lohengrln (Wagner) 
Rêve d'amour lLiszt): Après un rêve (Pau-
ré) — 19 h 50: Les gars de la marine: 
Chanson de la Belle Poule, par la musique 
des équipages de la flotte: 81 la femme du 
matelot. — 20 h 20: Demi-heure d'humour 
— 21 h 10: Concert — 21 h. 55: Opérette, 
de Charles Lecocq. — 22 h. 30: Musique 
légère. 

BRI XKLI.ES (483.9 m.). — 12 h.: Fan-
trJsle sur The maid of the mountalna (Fra-
zer); Chanson triste (Tchalkowsky); Mouve
ment perpétuel (Ries): Barn danee iLutz): 
Polka (Orossmlth). — 12 h. 30: Orchestre: 
(-.traits de « Carmen » (Blzet). — 13 h.: 
Jcurnsl parlé. - 13 h. 10: Orchestre — 
13 h. 30: Sélection de Out of the Bottle 
i Eliis i; Sélection de Bail at the Savoy 
(Abraham): Méditation de Thaïs (Masse-
net): Ouverture du «Baron tzigane» ijoh. 
Strauss. — 14 h Emission de la radiopho
nie scolaire. — 14 h. 20: Causerie avec audi
tion musicale — 17 h.: Musique espagnole. 
1'/ h. 30: Matinée enfantine. — 18 heures: 
Causerie culinaire. — 18 h. 15: Disques. — 
19 h.: Chronique du monde ouvrier. — 19 h 
15 Fantaisie sur Lakmé (Dellbés): Sélectlr.c 
de Bonsoir Paris (Cazaux). — 19 h. 30-
Journal parlé. — 20 h : Orchestre. — 21 h.: 
Csuesrle: Sujet: « Le 18 août ». — A 21 h. 
15: Concert consacré à Israël, t— 22 heures: 
Journal parlé — 22 h. 10: Orchestre classi
que. 

RADIO-LUXEMBOURG (1.3*4 mètres). — 
7 h. 45: Anniversaire de bébé (Myers); Nous 
chuchotons iDoetal): L'Isle du Paradis 
(Earl). — 8 h : La Paloma (Tradler). — 
\X h.; Concert: Rakocsky (Keler Bêla); Lee 
Patineurs ( Waidteufel): Les Dragons de Vll-
lars (Malllart). — 13 h. 05: Concert. — 
18 h. 15: Musique légère et danse — 19 h. 
25 Joyeusement (Casés): Croissant de lune 
Tout petit (J Franc-Nohaln-Mlrelllei — 
2(1 h. 15: Concert. — 20 h. 40: Accordéon — 
20 b. 55 Mélodies belges — 21 h. 30 Ohé-
ron iWeber): Espana (Chabrter). — 22 h 
Concerto en la mineur (Vieuxtemps) — 
22 h. 25: Danse. 

NATIONAL (1.5*9 m.). — 11 h.: Disques. 
— 11 h .45: Récital d'orgue. — 12 h. 15 
Disques. — 13 ri : Musique légère. — 16 h 
Récital de sonates. — 16 h. 40: Concert — 
17 h. 15: Sextette. — 19 h. 10: SU prélu
des de Bach — 20 h ; Les Cavaliers de la 
Garde, musique de Sullivan. — 21 h. 10 
Récital pour deux pianos. — 22 h : Quin
tette. — 23 h. 15: Orchestre 

REGIONAL (342.1 sa.). — 10 h. 15: Ser
vice du Jour. — 10 h. 45: T. Jenkins à l'or
gue. — 11 h. 13: Concert: Orchestre. — 12 h. 
30: Haydn Heard et son orchestre. — 13 h. 
30 Oramophinr - Il h A. Sallsbury et 

[NÊCROLI 
CONVOI! r FI 

Funérailles e'aaX>ur*-*mL ' 
Jaia 19W i 

ROUBAIX 
A 9 heures, église Belnt-J* 

Henri DEBUT. 
TOURCOING 

A 8 h. 4». «gués Messe Panas 4* ( 
aolatlon (Pont-de-NeuvlUe) K" 
ne DERTCKB 

A » h. 13. église N -D de 
M » veuve Frédéric -Joseph LANOL I 
Marie VANDAMMB 

MadetaoueJe Marcele LEC 
pieusement dècedée à Roubaix. 
Juin 1935 dans sa 24— 
nlstrée des Sacrements. 

Lesquels aurons lieu le SSM 
19 Juin 1*35. à 9 h.. 
Martin, sa paroisse. 

L'assemblée à la maison mortuaire, J 
37, rue dea Fleura, à S h 4» 

La famille recevra les corasV 
à la sortie de l'église. 

L ne sers pas envoyé de tt^ra-gjetJjSJ 
le présent avis en tenant Heu. 

De la part de M. et M— ( 
Legrand-Gueudé. ees parents. 

On nous prie d'annoncer la m o t i 
Monsieur Jules FOURNIEt 

Monteur i la C" • • Gai et I 
de la Baaliear 4 
Médaille d'honneur eu Travail 

Epoux de Dame Flore DU! 
décédé inopinément S WsttreVos. la M' 
Juin 1935. dsas sa 58"" année. 

Ses funérailles auront Heu en i'tgleas j 
de Ramegnlea-Chln.<4e mardi 1* Juin, à K 
* h. 30 - Réunion a l'église. 

Il ne sera pas envoyé de faire-part, ] 
cet avis en tenant Heu. 

De la part de M*"* Fournler-Dup 
de toute la famille. 

M et M1"- Charles Rbel ; 
M"- M. Wclff. ses enfanta. 
Et toute la famille. 

vous font part de la perte douloureuse | 
qu'Us viennent d'éprouver en la lM*Sj 
sonne de 

Madame veuvj Aloïs* W 0 L F F 

Né* Eugénie ULRICH 
pieusement décédée le lb Juin 
dans sa 77"»* année, et voua i 
d'assister aux Convoi et B u , les est, 
nels qui auront Heu le mardi l t Jtj 
a 9 h 45. en légllse St-Chrtatopba, sa, J 
paroisse. 

Assemblée à la malaon mortuaire. 1 
83. rue des Ursullnes, Tourcoing k j 
9 h. 30. 

Cet avis tient lieu de faire-part. 

Monsieur Numa PIERRONNE 

époux d* Dame Pauline T H H i l 
pieusement décédé S Roubaix, 
Juin, dans sa 65'-' année. 

Lesquels auront lieu le mardi l t Juin 
a 9 h., en l'église Saint-Joseph 

Réunion à la maison mortuaire, lgf. 
boulevard d'Armentlères. k l b . l l , 

De ls 'part de : 
M-* Plerronne-Tbllle. eon épouse ; 
MM* Pierronne-Evely et son fila. 
M. et M"" Tonneau-Pierronne et lent 

fils, ses enfants et petits-enfants ; 
M"- Jeanne et Raymonde Pierrots*»*, 
M et M"" Lènard-Thllle et leur fa

mille. 
M et M™- Thllle-Delbar et leur fa

mille, ses soeurs, besux-freree et bél
ier-soeurs. 

Et de toute la famille. 
La famille recevra lea condoii 

S la sortie de l'église. 
Le présent avis tient Heu de laire-

part 
P. F. H. Vergin, 257. Grss^'Rsra, 

Tél. IM-îS. 0*i 

leur famille. 
M et M— Albert Claeys-HersuheU et 

leur fuie. 
M. et M— Alfred Clayes-Poppe, 
Et toute la famille. 
ont la douleur de voua faire part d* 
la mort d* 
Madame Mane-Markilc.* TACK 
veuve -de M. Léopold CLÀEY5 

et voua prient daul i t er «ux Convoi 
et Service solennels, qui auront 11** 
le mardi 18 juin à 9 h . en refila» 
Saint - Antoine - de - Padoue, Mont-4-
Leux. à Mouacron. 

inhumation au cimetière du Centra. 
Condoléances à la sortie de l'éfiLia. 
Ni fleurs nt couronnât. 
Il ne sera pas envoyé d* faire port. 

REMERCIEMENTS 
ETOBITS 

Kbit d aujourd'hui, lundi 17 Juin 
1935 : 

MOtSClON 
A g heures, église St-Antoine iMont-

à-Leuxp : H— Julla DRBOUVaUB. 
épouse de M. Guillaume 

La famille Dupont-Louette. très tou
chée dès msrques de sympathie qu eii* 
a reçues à la suite du décès de 

Monsieur Alphonse DUPONT 

Epoux de Dame Rosine LOUETTE 
adresse ses sincères remerciements sua 
nombreuses personnes qui ont &*»*•*# 
aux funérailles ou qui. regrettant ée 
ne pouvoir y assister, ont exprimé attira 
condoléances. 1H*8* 

Nos bureaux sont fermés 
- dimanche. 

son orchestre. Musique légère. — 15 h. • Osa 
cert — l t h. : Orchestre tsigane — l t h. « 
Concert vocal — 17 h. 1S: L'heure enta* 
tlne. — 18 h NouveUes. — l t h. SS: Osa 
cert: orchestre — 1* h. M: Concert mm 
taire: Orchestre: Tannhauser. ou/ertvn 
W u n i r i . Silhouettée (Arensky); PlsaU 

rt; um (Jaernefelt): Chant par M. A- Ctag 
ton. ténor. — 30 h I 
son orchestre. — 31 heures: 
23 h : Nouvelles. — 23 h. 10: 
et son orchestre. — 23 h-: 

—— 
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L MYSTERE « KER-EVEN 
En peMpect,'*" de cette prochaine 

séparation, dont il ne dit mot d'ailleurs 
à Florlta. 1* Jeune garçon fit faire à sa 
petite cousine, les Jours suivants, des 
protrrenades dans la légère voiture qu'il 
conduisait lui-même. Armelle et Maurice 
étaient de 1» partie... Parfois, bien qu'il 
r.'y eut que quatre places, ces derniers 
se serraient pour qu Kl-.a se glissât entre 
eux. Alain n'invitait jamais la fillette, 
dt) lus-m*me ; toutefois, 11 ne s'opposait 
Ban an désir de sa sœur, quand elle 
lîiBMnrlrn que lt» petite étrangère prit 
part à sa prornenade. 

Malt, ces Joilr*>l*V'Korlt» retenait 
avec peine une petite moue. 

Alain, q'il la devinait, chuchotait, en 
e-.levant la p=tl" "~," la fairs asseoir 
mu la atg». * * * de »»ù • , _ 

r fleurette, on n'ont pas 
••Jttt) Mais «u'ent-ce 
i Tu Isa» totirno» lt) doe, 

mignonne, donc tu ne la verras pas, 
pendant la promenade. 

Et Florita se rassérénait, à cette idée. 
Le temps, fort beau dans les premiers 

jours de septembre, changea tout à coup, 
vers le 12... Et un matin, la tempête se 
déchaîna, pour atteindre vers la fin de 
l'après-midi son maximum de violence. 

Y v s O-nez qui rrncnnfrit dans la ma
tinée Alain de Penvalas. sur la route 
menant de Runesto à Ker-Even, lui cria 
en se p*"fhant vers son oreille, car le 
vent hurlait de telle aorte qu'il était 
impossible de s'entendre : 

— Elle va avoir du plaisir, la petite 
dame du commandant, là-bas !... Pour 
une bellj tempête, ce sera une belle tem-
p*>te. M * leur Mnfn i 

Le jcu.it g«i voi» icp^na.1 : 
— Je vais chercher la petite fille— 81 

la mère ne. veut p u le, suivre, qu'elle, 
An rnoias, ne passe p u une nuit pareille. 

— Vous avez bien raison. Monsieur 
Alain... Cette pauvre Jolie mignonne, 
elle finirait par mourir de peur I 

En luttant avec peine contre les rafa
les, Alain atteignit le promontoire... 

Là, c'était un déchaînement infernal. 
Le vent s'y acharnait, hurlant de con
cert avec les flots écumants qui se 
Jetaient contre les flancs rocheux, s en
gouffraient dans les étroits couloirs, se 
précipitaient à l'assaut des rocs impas
sibles... Et aussi loin que la vue s'éten
dait, sous les nuées d'un noir d'encre, 
la mer, soulevée, se gonflait en vagues 
monstrueuses, comme saisie d'un furieux 
délire. 

En se courbant, en rampant presque, 
parfois, Alain réussit à atteindre Ker-
Even, sombre et calme dans cet Infer
nal sabbat. , 

Augustine. qui vint lui ouvrir, eut une 
exclamation à sa vue : 

— Oh ! vous. Monsieur Alain, par ce 
temps ! 

— Je viens chercher Florita, s1 sa 
mère veut bien nous la confier pour dette 
nuit— Et Mme de Valterres devrait 
accompagner g» fille? Ma grand'mèra 

— Ah l Je ne croit) pas, Mmalenr l_ 
Elle a de* idées, ma pauvre madame 1 
Voilà Mme MUlbach qui vient d'arriver, 
I' v a d'x MWatttt, et elle essaie d*1* rie 
lui ptl.UaUcT ue P*1"LU... i.lalo je Cl'ailU, 
bien qu'elle ne réussisse pas, car— 

Et la acrvante se frappa le front. 

prévenir ces dames. 
Elle introduisit Alain dans le salon et 

s'éloigna. 
Cinq minutes plus tard, Pépita appa

rut, encore en tenue de voyage... Elle 
tendit la main au Jeune garçon, en 
disant : 

— Augustine nous a expliqué en deux 
mots le motif de votre venue, par ce 
temps épouvantable- Que c'est bon à 
vous ! Ma soeur veut bien que vous em
meniez Florlta, mais elle refuse absolu
ment de quitter le logis, ne fût-ce que 
pour une nuit. 

— C'est une folie ! La tempête s an
nonce des plus violentes, ainsi que me 
le disait tout à l'heure un vieux marin 
qui s'y connaît. 

Pépita leva les mains au plafond. 
— Mais je ne puis rien !„ Je me 

heurte à un mur I H y a, dans son 
regard, quelque chose d'étrange, dlnquié-
tant... Oui, Je crois qu'il est vraiment 
temps de l'enlever à cette solitudt ! 
Emmenez toujours l'enfant. Monsieu,. si 
voua le voulez bien. Je tacherai encore, 
dlcl à cette après-midi, de décider ma 
saur. 

— Soi t , aaTitsrinn. Et au CU OÙ TOUS 
réussirtŒ, vous trouveriez aussi très bon 
accueil a Runesto où. naturellement, 
vous amèneriez la servante. 

Prpi:a remeicîa chaleureu'-emrnt. nuis 
ivij.tna p.ui uié^ai'ei 1 enfant. 

Quand elle entra dans la chambre 
dînes, file trouva Florlta assise sur les 

— _ 81 Monsieur veut entrer, Je irato,*j*»wrx; de es, mère, Oelle-cJ balaatt les 

boucles blondes, en regardant la petite 
(ille avec une sorte de résignation morne 
qui frappa vivement Pépita. 

A l'entrée de sa sœur. Mme de Valser-
res leva la tête et dit brièvement : 

— Prends-la... Emmène-la. 
Florita noua ses bras autour du cou 

maternel, en protestant : 
— Non, je reste avec toi, petite ma

man 1 Je n'aurai pas peur de la tem
pête, tu verras I 

Mais Inès détacha doucement les jolis 
petits bras nus. et dit avec calme : 

— Si. va avec ton cousin Alain, ché
rie... va à Runesto. Là. tu seras bien 
mieux... Va, ma Florita. 

Elle baisu la joue rosée, puis mit 1 en
fant à terre. 

— Couvre-la bien, Pépita— Mets-lui 
un peu de linge et ses chaussons dans 
un paquet. 

— Par ce temps, elle le porterait diffi
cilement... Et Je n'oserais en charger 
M Alain 

— C'est vrai... Mais elle trouvera la-oas 
ce qu'il lui faut. Mme de Penvalas est 
si bonne... Ma petite sera f.ês heureuse 
l à -

Pépita prit 1» main de l'enfant et sor
tit avec taie- Quand elle rentra, us 
quart d'heure plut tard, ayant remit ta 
nièce entre les mains d'Alain elle vit 

le regard très lointain 

S'approchant, elle s'assit près d'elle 
et voulut lui prendre la rnain. J oe 

Mais la jeune veuve la retira, d'un 
geste tranquille. 

— Non. Pépita, c'est inutile... J'ai trop 
souffert, à cause de ce que tu m'as laissé 
faire... Puis, je sais bien que tu m'as 
trompée, que les plans d'André, c'est 
l'Allemagne qui les a... 

Mme MUlbach protesta vivement : 
— Non, je te l'assure, Inès I— C'est 

une idée que t'a donnée ton pauvre 
mari— mais Je t'assure que je t'ai dit 
la vérité ! 

— Pourrais-tu me le Jurer ? 
Pépita eut un léger tressaillement, une 

hésitation . 
Mais Otto Mulbach avait étouffe chez 

elle la conscience, et il lui avait dit, 
maintes fois : 

— Pour le triomphe de la patrie alle
mande, pour le service de notre empe
reur, tout est bien, tout est licite. 

Avec un imperceptible tremblement 
dans la voix, elle fit le faux serment : 

- Je te le Jure rués 
- Bien... Il n'eu reste pas inoiii* qu en 

volant ces plans. J'ai tué mon mari— Wt 
si tu ne t'étais pas faite ma T " * » » Je 
n'aurais p u «a la inoyen de l u rttidra-

— Voyons, Inès, tu ne vas p u m* 
reprocher cette fsWiltus. 4 lavauall* fal 
cédé en te voyant si flttuoipsrée T- Car 
tu oublies trop volontiers à quels ennuis 
tu étais t cet ilée à r» moment-là 

c est ri al., taals toi. l'aine*, toi qui 
m'aa élevé*, tu dévala tout faire pour 

Inès parlait dune voix lente. 
tone... Dans se* prunelles 
ta voyait toujours cette 
morne détachement qui 1' 
tement. 

Mme MUlbach protesta encttre. 
— Tu exagères, ma chère 

Ces pans, tu les as prit à ton aas** 
à un étranger. Donc le tort set 

Inès te leva, d'un brusque ntouvessssrjt, 
et darda sur sa sœur un regard ttsMte-
ment enflammé. 

— Ah 1 tu trouves cela t 
Eh bien ! c'est tout le contraire 1- aut
el ré avait mit en quelque sorte sas 
papier* sous ma garde, n* pouvana 
s'imaginer précisément qu'il dot sa tttssge 
de sa femme- d'une ftinmt qjull talsmMt, 
qui! avait comblés do bontés de I 
sortes. Et j'ai abusé de cette i 
pour lui voler ses plans— 1* tram i 
travail, de ses ftvtijjmaa- Ah I fal 
chl. va. depuis ce temps I— et jn 
bien que j'ai fait une chose non tes* t, 
norritvie 1- t 
donc pat?.. 
alors t - Qui 

t 
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sa soeur des yeux ou i 
lente lrrtUtlon. 

Pépita net ira. eJrrayée : 
— Pourvu «jU'aikl 

tattt trtm C*MB>« 4 
MB d*j tout ssjatsnl 
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